
Les abus sexuels : S’informer, Parler, Prévenir et Agir 
 
 
 

C’est à toute l’Église, à tout le corps ecclésial, à tous les 
baptisés, des jeunes aux plus anciens, de se sentir 
concernés, de prendre conscience, d’éradiquer cette 
culture du silence, de la cécité qui permettent aux abus 
sexuels d’exister et tout particulièrement ceux à 
l’encontre des enfants. 

Parce que l’Eglise porte une responsabilité particulière, 
parce que l’Eglise doit devenir une maison sûre pour les 
enfants, notre paroisse a choisi de s’engager. Il nous 
faut nous engager personnellement dans la prévention 
car il est clair que les abus sur mineurs se produisent 
dans l’ensemble des institutions et des familles. Il en va 
de notre responsabilité d’hommes et de femmes, de 
parents ou de grands-parents, d’éducateurs. 

Dès maintenant sur la paroisse Saint-Benoît de Bron, 
nous proposons : 

- Des informations régulières rédigées sur le 
« Kaléidoscope » que l’on peut retrouver sur le 
site de la paroisse : https://paroissedebron.fr 

- Des ouvrages accessibles à la maison 
paroissiale et au Christ-Roi que ce soit pour les 
enfants, les adolescents ou les adultes. 

- Des personnes référentes joignables pour 
répondre aux demandes, en s’adressant à la 
permanence paroissiale : 
contact@paroissedebron.fr 

 

 

Aujourd’hui tous concernés !  

 

Tous acteurs quel que soit notre âge : 

Et nous, ici, à Bron, dans notre paroisse, que faisons-
nous ? 

C’est à nous comme hommes et femmes, parents et 
grands-parents, éducateurs de nous engager pour que 
l’Eglise devienne une maison sûre ! 

La démarche synodale nous invite à marcher ensemble, 
nous sommes prêts à travailler avec d’autres pour 
exprimer nos attentes et faire remonter nos désirs de 
changement pour la vie de l’Eglise. Des personnes 
référentes seront joignables pour répondre aux 
demandes, en s’adressant à la permanence paroissiale : 
contact@paroissedebron.fr 

Nous vous proposons de vous préparer à la rencontre 
synodale en lisant et méditant ce texte biblique, puis en 

répondant aux questions qui vous inspirent. Paul aux 
anciens de l’Église d’Éphèse : « Je n’ai rien négligé pour 
vous annoncer tout le dessein de Dieu. Veillez sur vous-
mêmes, et sur tout le troupeau dont l’Esprit Saint vous a 
établis responsables, pour être les pasteurs de l’Église 
de Dieu, qu’il s’est acquise par son propre sang. Moi, je 
sais qu’après mon départ, des loups redoutables 
s’introduiront chez vous et n’épargneront pas le 
troupeau. Même du milieu de vous surgiront des 
hommes qui tiendront des discours pervers pour 
entraîner les disciples à leur suite. Soyez donc vigilants, 
et souvenez-vous que, durant trois ans, nuit et jour, je 
n’ai cessé, dans les larmes, de reprendre chacun d’entre 
vous. Et maintenant, je vous confie à Dieu et à la parole 
de sa grâce, lui qui a le pouvoir de construire l’édifice et 
de donner à chacun l’héritage en compagnie de tous 
ceux qui ont été sanctifiés. » 

Actes des Apôtres 20, 27-32 

 

A consulter 

 

Comment tuer Jésus ? Abus, violences et emprises 

dans la Bible de Philippe Lefebvre 

Cerf, 276 p., 20 €  Newsletter L’édition de 19h.  

Professeur d’Ancien Testament à l’université suisse de 
Fribourg et membre de la commission biblique 
pontificale, le dominicain Philippe Lefebvre est aussi, 
dans l’Église, un lanceur d’alerte. Engagé auprès de 
victimes d’abus sexuels depuis des années, il n’a cessé 
d’interpeller l’institution, ce qui lui valut critiques et 
pressions en tout genre. Cette expérience douloureuse 
l’a conduit à une réflexion originale et particulièrement 
éclairante sur les abus sous l’angle biblique et 
théologique : Comment tuer Jésus ?, un livre au titre 
provocateur, tiré tout simplement de l’Évangile de Marc 
(14,1), lorsque les grands prêtres « cherchaient 
comment, ayant pris Jésus par ruse, le tuer ». 

Loin d’être anecdotique, la thématique de l’emprise et de 
l’abus – cette propension à mettre la main sur l’autre 
pour l’asservir – traverse la Bible de part en part, nous 
révèle Philippe Lefebvre. Ainsi, les auteurs bibliques 
n’ont pas craint d’affronter ce sujet en des termes rudes 
– les abuseurs sont décrits avec des « crocs », Jésus 
parle de « loups rapaces » – et d’évoquer des scènes 
aussi terribles que le viol collectif d’une femme à la fin du 
Livre des Juges. 

S’engager pour la prévention des abus sexuels 

 



 

Le parcours de Jésus jusqu’à la croix est, lui-même, une 
« mise en lumière » de ces violences quotidiennes 
subies par toutes les personnes abusées auxquelles le 
Christ s’est identifié. Le frère Philippe Lefebvre va 
jusqu’à questionner le vocabulaire utilisé pour décrire 
Jésus aux mains des soldats romains qui « se jouent de 
lui », selon l’Évangile de Matthieu : « empazein », en 
grec, évoque en effet l’action de violer. « Faut-il voir ce 
sens dans le récit de la Passion ? », interroge le bibliste.                                                                                   
« L’idée paraîtra choquante à ceux qui professent que 
Jésus a pris pleinement notre condition, avec “quand 
même” certaines limites qu’imposent la bienséance, le 
respect… », reconnaît-il. Et pourtant, il en est 
convaincu : « Parler d’abus dans l’Église ne revient pas 
à aborder des “dossiers” problématiques. C’est bien 
plutôt approcher du mystère du Christ qui demande 
compte de la chair violentée des hommes et des 
femmes, cette chair qu’il est venu assumer et qu’il abrite 
désormais dans le temple de son corps. » 

En ce sens, le livre de Philippe Lefebvre appelle à se 
laisser heurter par la Bible comme par le réel. À ne pas 
jeter un voile pudique sur l’horreur des abus mais – pour 
y répondre le plus justement, loin de tout déni ou silence 
complice – à se laisser interroger par l’Écriture qui non 
seulement dévoile les mécanismes pervers mais aussi 
nous apprend ce qu’est une Parole fondatrice, une 
parole qui restaure. 

 
 
 
 
 
 

En parler avec les plus jeunes  
 

Réécoutez l’émission d’Ali Rebeihi  : “Grand bien vous 
fasse”, diffusée le mardi 20 novembre 2018 sur France 
Inter pour aider à libérer la parole des mineurs sur les 
abus sexuels, mais aussi pour que l’on parle de ce sujet 
en famille ou à l’école, sans tabou, avec pédagogie et 
surtout sans effrayer les enfants et les adolescents…  

Avec un but : protéger les enfants des situations à 
risques afin de mieux les éviter.  

En savoir plus :  https://www.bayard-

jeunesse.com/infos/actualites/bayard-jeunesse-realise-

un-livret-de-prevention-des-violences-sexuelles-faites-

aux-enfants/ 

 
 
 
 
 
 
 
 

  

 


